
RÉPONDRE VENDREDI : Relisez le texte de Mc 14, 32-42 
 
Prière de réponse :  
    Après avoir relu le texte, vous pouvez aujourd’hui écrire votre prière de réponse à 
la Parole de Dieu reçue depuis deux jours. Demandons à l’Esprit-Saint la grâce d’une 
confiance vraiment filiale dans nos prières de demande. Que l’Esprit-Saint formule 
lui-même en nous notre prière au Père.  
 
………………………………………………………………………………… 

…………………………………………………………………………………

………………………………………………………………………………… 

………………………………………………………………………………… 

…………………………………………………………………………………

………………………………………………………………………………… 

………………………………………………………………………………… 

…………………………………………………………………………………

………………………………………………………………………………… 

………………………………………………………………………………… 

………………………………………………………………………………… 
 

 
CONTEMPLER  

    
 
Adorons le don que Jésus  
Fait de lui-même au monde 
Et à son Père. 
 

 
 

LECTIO DIVINA GUIDEE : PARCOURS SAINT RAPHAËL 
 
 Au fil de l’Evangile selon saint Marc 

 
Semaine 6b 

 
        « Gethsémani» (Mc 14, 32-42) 

 
 
« Parle, Seigneur, ton 
serviteur écoute. »   

 
Déroulement du temps de lectio divina 

 
 
I- INTRODUCTION À LA PRIERE. 
 
    La prière de la lectio divina commence :  
 
- par le signe de la croix 
 
 - une prière à l’Esprit Saint 
 

Esprit-Saint, mets en nous ta clarté, embrase-nous 
En nos cœurs répands l’amour du Père ; 

Viens fortifier nos corps dans leur faiblesse, 
Et donne-nous ta vigueur éternelle. 

 
II- PRIER LA PAROLE DE DIEU. 
 
    Chaque jour, nous développerons particulièrement une 
étape de la lectio divina : lecture, méditation, prière de 
réponse, contemplation. 
 
 
III- CONCLUSION DE LA PRIERE. 
 
   À la fin du temps de lectio divina, nous pouvons rendre 
grâce pour la Parole de Dieu reçue et terminer la prière 
par le signe de la croix. 
 
 
 
 

 



LIRE – ÉCOUTER MERCREDI : Lisez le texte de Mc 14, 32-42 

 
Evangile selon saint Marc, chapitre 14, 32-42 

 
                 Ils parviennent à un domaine du nom de Gethsémani, et Jésus dit à ses 
disciples : "Restez ici tandis que je prierai." Puis il prend avec lui Pierre, Jacques et Jean, 
et il commença à ressentir effroi et angoisse. Et il leur dit : "Mon âme est triste à en 
mourir ; demeurez ici et veillez." Etant allé un peu plus loin, il tombait à terre, et il priait 
pour que, s'il était possible, cette heure passât loin de lui. Et il disait : "Abba (Père)! tout 
t'est possible : éloigne de moi cette coupe ; pourtant, pas ce que je veux, mais ce que tu 
veux !" Il vient et les trouve en train de dormir ; et il dit à Pierre : "Simon, tu dors ? Tu 
n'as pas eu la force de veiller une heure ? Veillez et priez pour ne pas entrer en tentation : 
l'esprit est ardent, mais la chair est faible." Puis il s'en alla de nouveau et pria, en disant 
les mêmes paroles. De nouveau il vint et les trouva endormis, car leurs yeux étaient 
alourdis ; et ils ne savaient que lui répondre. Une troisième fois il vient et leur dit : 
"Désormais vous pouvez dormir et vous reposer. C'en est fait. L'heure est venue : voici 
que le Fils de l'homme va être livré aux mains des pécheurs. Levez-vous ! Allons! Voici 
que celui qui me livre est tout proche." 
 
                                                         PAROLE DU SEIGNEUR 
 
 

 

MÉDITER JEUDI : Lisez le texte de Mc 14, 32-42 
Vous pouvez méditer ce texte à partir des questions suivantes :  
 
1/ Quels mots reviennent le plus souvent  dans ce texte ? 
 …………………………………………………………………………................... 
 
2/ Comment la prière de Jésus à son Père a-t-elle pu être connue ? 
………………………………………………………………………….......................... 
………………………………………………………………………….......................... 
 
3/ Que nous révèle cette prière de la relation du Père et du Fils ? 
………………………………………………………………………….......................... 
………………………………………………………………………….......................... 
 

 
 

 

 
Ø Lisez le texte lentement, avec attention, une ou plusieurs fois. Vous pouvez noter les 
phrases ou versets qui retiennent votre attention et qui seront votre nourriture de ce jour. 
 
…………………………………………………………………………….. 
……………………………………………………………………………. 
…………………………………………………………………………… 
……………………………………………………………………………. 
……………………………………………………………………………. 
……………………………………………………………………………. 
……………………………………………………………………………. 
……………………………………………………………………………. 
 
 

Ø Commentaire :  
 
      La prière est au cœur de ce passage de l’Evangile. Dans les Evangiles synoptiques (Matthieu, 
Marc, Luc), Jésus se retire souvent pour prier son Père mais on connaît rarement ses paroles et ses 
disciples lui demandent d’ailleurs de leur apprendre à prier. Les paroles de la prière de Jésus à 
Gethsémani, au contraire, sont rapportées par deux évangélistes : Marc et Matthieu. Pourtant, Jésus 
s’était mis à l’écart des disciples, ceux qui devaient l’accompagner se sont endormis et le contexte 
laisse supposer que cette prière a sans doute été silencieuse. Comment alors, cette prière a-t-elle pu 
être connue et que nous révèle-t-elle ?  
       Les paroles angoissées de cette prière nous révèlent d’abord la profondeur de l’épreuve que 
Jésus a véritablement vécue comme un homme, avec des forces limitées ; elles nous montrent aussi 
la grande confiance de Jésus qui ose exprimer à son Père sa détresse et sa demande d’aide. Mais 
cette prière est surtout l’expression de l’amour inconditionnel de Jésus pour son Père qui lui permet 
d’incliner sa volonté devant celle de son Père, non par soumission, mais parce que son amour lui fait 
préférer le bien voulu par son Père à sa propre vie. La réponse du Père ne nous est pas connue mais 
elle se trouve peut-être dans la force qu’Il donne à son Fils de prononcer ces paroles « non pas ce 
que je veux, mais ce que tu veux », cette force qui est celle de l’amour qui les unit. Saint Luc, qui 
ne rapporte pas les paroles de Jésus, raconte cependant qu’un ange vient réconforter Jésus dans cette 
terrible agonie qui le fait suer des gouttes de sang et d’eau.  
       Les mots de cette prière si précieuse et mystérieuse de Jésus reflètent donc la compréhension 
que les disciples ont pu avoir de l’agonie après la Résurrection, grâce au don de l’Esprit. Au 
moment de la Passion, ils sont trop faibles pour comprendre, ils dorment, parce qu’ils sont chair et 
que « la chair est faible ». Mais après avoir été plongés dans la mort de Jésus, ils renaissent et 
reçoivent à la Pentecôte le don de l’Esprit. C’est cet Esprit qui désormais, en eux, est ardent et leur 
permet de relire ces événements en les comprenant de l’intérieur parce que c’est l’Esprit même qui 
prie en eux, comme le dit saint Paul : « l’Esprit même vient au secours de notre faiblesse ; car nous 
ne savons que demander pour prier comme il faut ; mais l'Esprit lui-même intercède pour nous en 
des gémissements ineffables » (Ro 8, 26). Les disciples découvrent ainsi que c’est l’Esprit qui était 
la force d’amour et d’offrande entre le Père et le Fils dans cette prière de l’agonie.  
 


